
  
    Floyd (Romance Sombre à Six)

  

  Chapitre 1

  Dédicace



À l'obscurité qui m'a entouré depuis que je suis petite, chaque fois que je me retrouvais seule, pensant que c'était ma fin, mais qui, au contraire, n'a fait que me rendre plus forte



À toutes les filles qui rêvent qu'un jour un riche mafieux les kidnappe ou qu'un harceleur les poursuive, ou peut-être un gars masqué qui, lorsqu'il montre enfin son visage, vous découvrirez qu'il est incroyablement canon



Qui, peut-être après un ou deux livres, se demandent encore pourquoi vous êtes célibataire ? Ou si vous avez fait le bon choix avec votre relation actuelle



Pour le simple fait du fétichisme d'être touchée comme la femme dans ce livre



Je souhaite bonne chance à vos partenaires actuels et futurs, car il est impossible de ne pas essayer de comparer après avoir lu des livres comme celui-ci



À toutes les femmes qui rêvaient d'un Prince Charmant sur un cheval blanc mais qui soupirent maintenant follement pour appartenir à un méchant



Je demande pardon dès le début, pas parce que le livre est lourd, car il est maintenant très clair que mes chers lecteurs sont tout sauf des saints, même si personne ne le sait (mais je le sais), alors je veux donner quelques conseils



Il est préférable de ne pas lire ce livre dans les lieux publics ou lorsque vous n'êtes pas seul, car je sais déjà à quel point il est difficile de résister à la tentation de croiser étroitement les jambes en lisant un (Tu es à moi) ou dans ce cas "Vous êtes à nous"



Ou peut-être à cause des promesses des personnages, qui disent toujours à quel point ils feront crier le nom de l'héroïne



Spoiler : Elle va crier... beaucoup... pas seulement un, mais 5 noms différents



Alors, mes amours, je vais vous dédier ce livre à vous qui, comme moi, êtes obsédées par les personnages au caractère douteux, les grands fous, les psychopathes et les possessifs, et qui, comme moi, avez besoin d'urgence d'un psychologue (bien que je n'en chercherai peut-être jamais, car c'est une obsession que je n'ai pas l'intention de guérir)



Et aussi à celles qui rêvent de vivre une Dark Romance, mais qui en même temps ont peur de ne pas pouvoir le supporter ou peut-être de ne pas avoir la mentalité pour ça



Soyons honnêtes, les amis ? Qui penserait à autre chose ou refuserait un homme, oui, fou peut-être... cruel certainement, et possessif comme l'enfer, mais qui vous aimerait tellement au point de vous donner sa propre vie si vous le demandiez ?



Je ne refuserais jamais......



Et aussi à celles qui rêvent d'être traitées comme une princesse, mais qui afficheraient aussi un sourire niais en se regardant dans le miroir et en voyant les marques sur leur corps pour vous rappeler à quel point la nuit dernière était bonne...



À celles qui peuvent juger au début, mais qui rêveront plus tard d'avoir une main sur leur cou tout en entendant un je t'aime dans leur oreille



Et aussi à toi qui te caches derrière l'écran de ton téléphone portable et qui ne commentes même pas pour ne pas te faire prendre en train de lire quelque chose d'aussi lourd que ce livre



C'est bon, mon ami, faisons comme si ton type d'homme idéal n'était pas celui qui t'appelle princesse, mais celui qui au lit te ferait crier jusqu'à ce que tes poumons brûlent, jusqu'à ce que tu sentes tes jambes supplier à l'aide, incapables de supporter même le poids de ton propre corps



  Chapitre 2

  Avertissement



Ce livre contiendra : du contenu pour adultes, avec des scènes torrides très détaillées, et des déclencheurs possibles tels que : crises d'anxiété, tentative de meurtre, deuil, agression physique et verbale (il est clair que l'agression ne sera pas dirigée contre le personnage féminin), des jurons et de la manipulation (PAS GRAPHIQUE).



Et aussi une relation polyamoureuse, non pas entre trois mais entre 6 personnes... une femme et 5 hommes, donc si vous n'aimez pas ce type de lecture, je vous conseille de ne pas lire ce livre, il n'est pas pour vous, comme je le dis toujours très clairement dans les titres et au début de mes livres, et malgré cela, il y a toujours quelqu'un qui se plaint ....



Je tiens également à préciser que, comme tous les livres de Dark Romance, ne vous attendez pas à ce que les personnages de ce livre soient toujours gentils (Ils ne le seront pas).



J'ai beaucoup réfléchi à l'opportunité d'apporter ou non ce livre, surtout parce que je pense qu'il est un peu lourd pour cette application, mais puisque j'ai vu que vous aimiez les livres que j'ai apportés avec ce thème, alors allons-y ...



Donc, pour résumer, ce livre, comme les autres que j'ai écrits, est pour ceux qui se voient dans une relation différente de toutes les autres.



Pour ceux qui ont l'esprit ouvert et qui savent que la grande vérité est qu'en amour, il n'y a pas de règles.



Ni de bonne façon d'aimer, après tout, qui peut juger quelque chose d'aussi vrai ? Aussi faux que cela puisse paraître.



Je me demande combien d'entre vous ont imaginé être aimées par un homme différent des autres, malgré tous ses défauts, mais qui serait capable d'affronter Dieu et le monde si nécessaire pour vous avoir à ses côtés.



Peut-être un homme masqué....peut-être un mafioso....peut-être un tueur en série (oui, je sais que vous avez eu de grosses crises au milieu de la nuit en lisant un livre où le type était un psychopathe fou et vous attirait quand même comme un aimant).



Mais qu'en est-il d'un grand milliardaire ? Un PDG froid et calculateur obsédé par le contrôle, avec une double personnalité qui n'a pas une once de pitié pour ceux qui se mettent en travers de son chemin.



Peut-être un bad boy sadique et sarcastique qui peut lire parfaitement les gens, qui, même s'il avait une fortune et des femmes à ses pieds, n'en a jamais assez parce qu'il est accro à des choses illégales, des combats et des drogues... aux courses dangereuses qui, au final, impliquaient tellement d'argent et ajoutaient tellement de zéros à son compte bancaire que même lui n'osait pas les compter.



Peut-être le chef de la sécurité de votre père et son meilleur ami, qui cache en fait un monstre cruel et meurtrier responsable de la mort de tant de personnes que même lui ne peut pas les compter, qui à l'extérieur semble être juste un homme sacrément beau, mais à l'intérieur, même lui se demande s'il reste encore un peu de lumière au milieu de tant de ténèbres, un véritable tortionnaire masochiste, sadique et antisocial.



Ou un bel avocat qui, au final, est responsable du blanchiment d'argent et même de l'acquittement d'hommes sales juste pour leur infliger leur punition, puisqu'il sait lui-même qu'aucune loi autre que la sienne ne serait capable de les faire payer réellement pour leurs péchés, en plus d'être l'avocat privé du gang, il est un sociopathe et psychopathe possessif.



Ou peut-être le fils du shérif de la ville, un ancien marine que son père a élevé dans l'espoir de créer un homme de loi, mais qui est en fait devenu le hacker de son gang, un homme bipolaire cruel et meurtrier avec l'esprit d'un psychopathe....en plus d'une apparence innocente comme celle d'un ange, mais une âme aussi sombre et froide que celle d'un démon.



  Chapitre 3

  "Alyssa Bennet, narration"



Je regarde autour de moi en poussant un soupir de frustration, car cela fait plus de trois heures que je n'ai vu aucun signe de civilisation... trois heures que je regarde autour de moi et tout ce que je vois, c'est juste la nature sauvage... des arbres et des montagnes.



Non pas que je trouve ça mauvais... bon, peut-être que si... mais honnêtement, j'aime même un peu ça, vous savez ? Ma mère aimait la nature, et c'est pourquoi elle a fait en sorte que je rejoigne le groupe scout de l'école.



Mais voilà le truc, je suis fan de films d'horreur, et tous ceux qui ont regardé au moins un film de la saga "Détour Mortel" savent à quel point un voyage comme celui-ci peut mal tourner.



Surtout quand on est seule au milieu de nulle part, dans un endroit que je ne connais même pas, et je ne sais même pas si je suis perdue ou non... Le ciel m'en préserve.



Je regarde autour de moi une fois de plus, me demandant si je suis vraiment sur le bon chemin, car ce fichu GPS semble avoir buggé, et puisque je suis si chanceuse, pour ne pas dire le contraire.



Je n'ai pas de réseau.



Oh, gloire... C'est Dieu qui m'avertit que je vais peut-être vivre une vie beaucoup plus courte que je ne le pensais, vu que je n'ai que 24 ans.



Ou peut-être que c'est juste une leçon, car j'aurais dû accepter quand mon père a proposé de venir me chercher.



Voilà ce que j'obtiens pour être têtue... mais je voulais juste montrer que je vais bien, car il est très inquiet... peut-être parce qu'il a dû me supporter en train de pleurer comme un bébé au téléphone il y a trois mois.



Je souris en pensant à quel point ma vie est cliché... Née dans une petite ville rurale de Virginie, une ville dont je ne me souviens même plus à quoi elle ressemble, car mes parents ont divorcé quand je n'avais que 3 ans et ma mère m'a emmenée avec elle dans la grande ville.



J'ai grandi en ne voyant mon père que lors d'occasions spéciales, les anniversaires ou les spectacles scolaires, car je ne venais même pas passer les vacances avec lui.



Ce n'était pas de sa faute, car j'étais toujours très attachée à ma mère, et l'idée d'être sans elle pendant une journée quand j'étais petite était terrifiante. Et en grandissant, je ne me suis jamais intéressée à connaître la ville où je suis née, car autant j'aime être proche de la nature, autant y vivre est une autre chose.



Perdre le signal, maintenant ça, c'est flippant à mort pour moi.



Au moins, la voiture fonctionne, et Dieu merci, j'ai réussi à me souvenir de télécharger ma playlist de musique.



Mais de toute façon, me voilà, de retour à l'endroit où je suis née et auprès de la seule famille qui me reste, car j'ai perdu ma mère il y a un an.



Je soupire, en me rappelant combien il a été difficile de s'habituer à se réveiller chaque jour et à ne pas la voir là, mais que puis-je faire ? Puisqu'ils n'ont malheureusement toujours pas trouvé de remède contre le cancer.



Je suis Alyssa Bennet, et voici mon histoire. Je vais vous raconter comment ma vie a tellement changé et est devenue un tel gâchis à partir du moment où j'ai décidé de retourner dans la ville où je suis née.



  Chapitre 4

  "Alyssa Bennet raconte"



Il est en effet très difficile de devoir essayer de puiser de la force là où on n'en a pas pour continuer à vivre... quand la personne qui vous remplissait de vie n'est plus à vos côtés.



Je me souviens que je m'accrochais encore à l'espoir de me réveiller et que tout cela ne soit qu'un cauchemar, comme ceux que j'avais quand j'étais plus jeune et que ma mère me réveillait en souriant, tout en me chuchotant que tout irait bien.



Mais je n'ai pas eu d'autre choix depuis. Mon père et moi nous sommes rapprochés, il est devenu mon meilleur ami, et je pense que ce n'est pas très facile pour lui, car j'avais l'habitude de le réveiller au milieu de la nuit parce que j'étais toujours tourmentée par des crises d'angoisse qui ne me laissaient pas en paix, et le simple fait d'entendre sa voix me calmait.



Alors, voici ma vie après la mort de ma mère... juste survivre, dirais-je, car tout me paraissait vide, comme si elle avait emporté les couleurs avec elle, me laissant dans un monde blanc et gris.



C'est alors que j'ai rencontré Luan... un beau garçon de la fac qui flirtait toujours avec moi. Cependant, j'étais toujours concentrée sur mes études, mais j'avais besoin de me détendre et, je ne sais pas, peut-être essayer de combler le vide que je ressentais.



Nous nous sommes fréquentés pendant trois mois, et il m'a demandé d'être sa petite amie. C'est alors que je me suis souvenue des conseils que ma mère me donnait.



Mme Béatrice. Je me souviens à quel point elle détestait qu'on l'appelle ainsi, car elle n'avait jamais laissé son côté adolescent derrière elle. Elle me faisait toujours sourire avec ses conseils ; c'était quelque chose comme...



"La vie est trop courte. Étudie, oui, ma fille, mais profite aussi de ta jeunesse. À mon époque, quand j'avais ton âge, je passais des heures à la bibliothèque, et à la fin de la journée, je finissais toujours dans les bras de l'assistant du bibliothécaire, trois ans plus âgé que moi... Et crois-moi, il était bien mieux que les garçons de mon âge."



J'avais l'habitude de sourire et de faire la grimace parce qu'au final, mon esprit finissait toujours par imaginer la scène, et elle se contentait de dire : "La vie est trop courte, ma fille, profite de ta jeunesse parce que le monde adulte est très ennuyeux."



C'était aussi l'une des raisons pour lesquelles je n'avais pas beaucoup d'amis ; je n'en avais pas besoin, car ma mère ressemblait davantage à l'une de ces meilleures amies un peu folles des films et des livres, vous voyez ?



Quoi qu'il en soit, à cause de ce souvenir, je me suis dit : pourquoi pas ? Luan était beau... le sexe était bon, et je ne faisais que coucher avec lui de toute façon. Mettre une étiquette sur cette relation ne changerait pas grand-chose.



Alors j'ai accepté... Et j'ai fini par l'aimer plus que je n'aurais dû.



Tout allait bien jusqu'à ce que, il y a 5 mois, je décide d'aller dans sa chambre de résidence universitaire et je l'ai trouvé avec une des nouvelles étudiantes sur ses genoux.



J'ai rompu avec lui. Je suis rentrée chez moi en ayant une horrible crise et j'ai appelé mon père, qui, quand il a vu mon état, a failli se précipiter à mes côtés... ou plutôt, après Luan, pour lui donner une bonne raclée, ce qui n'aurait pas été une si mauvaise idée, mais je l'ai convaincu que j'allais bien et qu'il n'y avait pas besoin de ça.



  Chapitre 5

  "Alyssa Bennet qui raconte"



J'ai toujours été différente des autres filles de mon âge. Déjà, je pouvais m'attacher très vite aux choses. Pourtant, si je me mettais en tête de ne pas vouloir quelque chose, rien ne pouvait me faire changer d'avis.



Alors je me suis simplement regardée dans le miroir et j'ai pensé... Je ne voulais pas de relation, mais plutôt quelqu'un qui essaierait de combler le vide en moi. C'est pour ça que j'ai accepté, et ça n'a même pas marché, puisque même avec Luan, le vide était toujours là, comme si un couteau me transperçait la poitrine en disant : "Regarde-moi, je suis toujours là."



Je n'ai pas pleuré parce que j'ai été trompée, mais à cause des crises. Et je me fichais de Luan, puisque je ne l'aimais pas, et que je n'avais jamais aimé personne de ma vie à part mes parents.



Et bon Dieu, pourquoi diable perdrais-je mon temps à pleurer pour quelque chose qui n'en valait même pas la peine ?... Il y a un an, j'étais en effet brisée... mais faible, ça je ne le suis pas.



C'est alors que j'ai pensé que je n'avais besoin de personne pour m'aider à me débarrasser de ce vide, puisque ça n'avait même pas marché, et que je détestais tout ce qui concernait les relations.



Devoir me justifier auprès de quelqu'un sur ma vie... stresser à cause de quelqu'un d'autre, comme si les problèmes que j'ai déjà ne suffisaient pas, et me voir liée à quelqu'un, incapable de faire ce que je veux.



J'ai réalisé que je n'étais pas née pour ça. Peut-être dans une dizaine d'années, mais pour l'instant, je veux vraiment profiter de ma vie.



Le désavantage, c'est que j'étais dingue de sexe... Parce que c'était ce qui me calmait quand j'étais nerveuse. Je me souviens à quel point je suis devenue insatiable pendant les périodes d'examens.



C'est alors que j'ai commencé à sortir davantage, à rencontrer plus de gens, et à la fin de la nuit, je finissais toujours dans un hôtel avec un mec. Bien sûr, j'avais aussi mes règles ; je n'étais pas assez stupide pour sortir avec un inconnu, alors je choisissais l'hôtel moi-même... J'apportais les préservatifs, et la règle la plus importante de toutes : je ne passais jamais la nuit avec personne.



Croyez-moi, je l'ai fait une fois avec un gars de la fac, et il pensait déjà pouvoir me demander en mariage.



Je ne voulais vraiment pas de relation, et j'avais beaucoup appris de la légère déception que j'avais eue avec Luan.



Je n'accepterais pas moins que ce que je mérite ; c'était simple.



Tu me veux ?



Montre-le avec des actions, pas seulement des mots.



Tu as menti ?



Garde tes mensonges et oublie-moi.



Tu me manques ?



Tu connais mon numéro et où me trouver, appelle-moi. N'attends pas de moi que je le devine et que je vienne après toi... parce que je ne le ferai pas.



Si tu ne comprends pas mon silence,



Mieux vaut même pas essayer, puisque tu ne comprendras pas non plus mes mots.



Ai-je fait quelque chose que tu n'as pas aimé ou qui t'a blessé ?



Dis-le-moi, parle-moi.



Tu veux la priorité ?



Traite-moi comme telle d'abord.



Ce n'est pas sorcier ou quoi que ce soit de ce genre. C'est tellement simple de conquérir une femme ; ce n'est pas toujours qu'une question d'apparence. Qu'est-ce qu'il y a de si difficile à comprendre là-dedans ?



Mais comme je l'ai dit, c'est une affaire pour dans quelques années, puisque pour l'instant, je ne veux vraiment pas être liée à qui que ce soit de sitôt.



  Chapitre 6

  "Alyssa Bennet qui raconte"



Bref, après tout ça, Luan a continué à m'embêter, mais ce n'est pas la raison principale pour laquelle je retourne à Floyd.



C'est parce que j'ai fini par dire à mon père que je me sentais un peu perdue après avoir terminé mes études. Pour vous dire la vérité, j'ai commencé à étudier l'administration des affaires parce que je pensais que j'aimerais ça ou parce que ce serait plus facile de trouver un emploi.



Mais me voilà, en route vers la maison de mon père après qu'il m'ait convaincue de rester avec lui pendant un certain temps pour que je puisse réfléchir à ce que je vais vraiment faire.



J'ai même refusé... plusieurs fois, mais quand j'ai entendu :



"Ma fille, je me sens seul. Je ne t'ai pas vue depuis des mois, et je ne sais même pas quand je pourrai te voir puisque la ferme prend beaucoup de mon temps. Alors s'il te plaît, aie pitié de ce pauvre vieil homme solitaire et viens me tenir compagnie."



C'était un peu un coup bas, alors j'ai accepté. Et me voilà, à 5 heures du voyage, dont 3 sans signal et sans avoir vu une seule âme qui vive.



Et Dieu merci, je n'en ai pas vu de mortes non plus.



Mais je pense vraiment que je suis perdue, puisque ce voyage aurait dû durer 4 heures, pas 5.



J'arrête la voiture pendant que je tripote à nouveau le GPS, et oui, croyez-le ou non, ce truc est bugué... J'aurais dû m'en douter, vu que je l'ai acheté trop bon marché.



Je réfléchis à ce que je dois faire, mais que diable pourrais-je faire ? Je suis perdue, seule, et pour couronner le tout, je suis presque à court d'essence.



Je regarde à nouveau mon téléphone, et je n'ai toujours pas de signal. J'ouvre la fenêtre, en regardant le chemin de terre.



Deux options : continuer à rouler, en m'arrêtant peut-être Dieu sait où, ou revenir jusqu'à l'endroit où j'avais du signal pour la dernière fois.



Ce qui a pris trois heures en voiture prendrait deux ou trois fois plus de temps à pied.



J'ouvre la boîte à gants de la voiture à la recherche de quelque chose qui puisse m'aider et je ne trouve rien... à part mes documents, un peu d'argent et un petit couteau de poche que j'ai toujours sur moi. C'était un des cadeaux de ma mère. Je ne comprenais pas très bien, mais comme nous voyagions en voiture, elle disait toujours que nous pourrions en avoir besoin.



J'espère vraiment que je n'en aurai pas besoin... mais qu'est-ce que j'en ferais puisqu'il n'y a personne au milieu de nulle part ?



Je me suis avancée trop vite...



Je vois une voiture s'approcher, une BMW noire. La peinture brille tellement que je dirais même qu'elle vient de sortir de chez le concessionnaire.



Je serre le couteau de poche dans ma main.



D'accord, il ne va pas s'arrêter, il va passer devant, et mon seul souci sera de savoir comment je vais faire pour appeler mon père.



La voiture avance un peu plus, et je soupire de soulagement en la voyant passer... et s'arrêter juste devant ma voiture.



Oh zut, est-ce le moment où un homme totalement défiguré avec un arc et des flèches... ou une hache va en sortir et me tuer ici, maintenant ?... Dieu, je sais que mon destin n'allait pas être si génial, mais être tuée et devenir le dîner d'un redneck, c'est trop, tu ne trouves pas ?





  Chapitre 7

  "Alyssa Bennet, narration"



Je tiens le rasoir dans ma main même si je sais que si ce type ou qui que soit cette personne veut vraiment me tuer, un rasoir n'est rien comparé à une hache ou un arc et des flèches.



Ou n'importe quoi, une arme à feu... bref, peu importe l'arme, je suis foutue.



Je vois la porte s'ouvrir lentement et mon cœur est sur le point de me sortir de la bouche.



Je regarde encore quelques fois, en clignant des yeux... si je suis dans un film d'horreur, ils m'ont rendu les choses très difficiles.



Non pas que je me plaigne de ne pas avoir un psychopathe défiguré.



Mais se sentir attirée par son futur tueur, c'est un coup bas... très bas.



Mon Dieu, je dois avoir fini par devenir folle ou peut-être que je rêve, c'est ça, je me suis endormie en conduisant et j'ai dû avoir un accident de voiture, c'est la seule explication à cela.



Je le vois s'approcher alors que ses cheveux blonds semblent briller encore plus à cause du soleil, sa peau blanche et ses yeux bleus... il a une beauté angélique, je jure que je ne me suis même pas rendu compte qu'il était déjà à côté de moi quand il a frappé à la vitre de la voiture et j'ai hésité deux fois mais j'ai fini par baisser la vitre.



Homme : Bonjour — dit-il en souriant, peut-être le plus beau sourire que j'aie jamais vu — Qu'est-il arrivé à la voiture ?



Je l'ai regardé avec méfiance ; aussi beau soit-il, je suis encore trop jeune pour mourir, et il a souri à nouveau.



Homme : Tu n'as pas besoin de me regarder comme ça, je jure que je ne suis pas un tueur en série fou qui cherche de belles femmes... même si tu es putain de belle.



Nous nous sommes regardés pendant quelques secondes et il a mis sa main sur son visage, ébouriffant ses cheveux.



Homme : Okay, j'avoue que ça sonnait bizarre, mais je jure que c'était un compliment inoffensif.



J'ai esquissé un sourire, acquiesçant.



Alyssa : Pas grand-chose, en fait l'essence est en train de se terminer mais... ce n'est pas le problème.



Homme : Tu es perdue ?



J'ai haussé les épaules, acquiesçant, et il a souri à nouveau.



Homme : Très bien, les routes peuvent être un peu déroutantes, en effet, mais heureusement, aujourd'hui est ton jour de chance.



Alyssa : Vraiment ?



Homme : Oui... il est très difficile pour les voitures de passer cette route, nous sommes très loin de la ville.



Alyssa : Alors que fais-tu ici ? — dis-je en haussant un sourcil, encore plus méfiante.



Homme : Peut-être parce qu'on m'a donné la mission de retrouver la fille perdue de Luke — dit-il en souriant encore plus — Je pense que je l'ai trouvée, puisque tu es le portrait craché de lui, seulement beaucoup plus attirante, bien sûr.



Alyssa : Tu connais mon père ?



Homme : Nous sommes amis.



Alyssa : Et pourquoi est-ce qu'il t'a envoyé spécifiquement ?



Homme : Il a envoyé mon père, mais comme je m'ennuyais et, je l'admets, curieux de rencontrer la princesse Bennet, je suis venu — dit-il en s'appuyant contre la voiture.



Alyssa : Et ton père est ?



Homme : Arthur Stilles, le shérif de Floyd.



J'ai ouvert la bouche en un grand O parfait pendant qu'il souriait simplement, amusé.



Homme : Très bien, tu as raison de ne pas faire confiance à un étranger qui est apparu de nulle part.



Nous avons tous les deux souri alors qu'il s'appuyait contre la fenêtre, souriant, et je pouvais sentir son parfum ; il était agréable, doux et boisé.





  Chapitre 8

  "Alyssa Bennet narrating"



Homme : Ne vous méprenez pas, j'adorerais rester ici à vous parler, car j'avoue que j'ai beaucoup aimé vous voir sourire, mais il se fait tard et ce n'est pas très prudent de se trouver dans ces rues la nuit.



Alyssa : Et la voiture ?



Homme : Nous pouvons envoyer quelqu'un la chercher plus tard. Avez-vous une valise ou quelque chose comme ça ? J'ai beaucoup de place dans ma voiture.



Alyssa : Un peu, vu que je déménage - dis-je, en sortant enfin de la voiture après qu'il m'ait ouvert la porte.



Homme : Vous déménagez ? Donc vous restez ? C'est bien.



Alyssa : C'est bien ? Pourquoi ? - dis-je, toujours en souriant.



Homme : Eh bien... Ce sera bien de mieux vous connaître, Linda. Je ne veux pas vous effrayer en ayant déjà envie de vous inviter à un premier rendez-vous, même s'il est assez clair que j'aimerais bien, et si vous ne me faites toujours pas assez confiance pour y penser, vous pouvez aussi apporter ça si vous voulez - dit-il en pointant le rasoir dans ma main - Cela ne me dérangerait pas de dîner aux chandelles avec vous, en vous regardant avec un rasoir à la main, ou peut-être en imaginant où il pourrait être caché sous votre robe.



Alyssa : Oh mon dieu... désolée, je n'avais même pas remarqué que je tenais encore ça.



Homme : C'est bon, Linda... Vous êtes intelligente, j'aime ça - dit-il en me faisant un clin d'œil et en me souriant alors qu'il se dirigeait vers l'arrière de ma voiture - Puis-je ? - J'ai hoché la tête et il a ouvert le coffre de ma voiture, en ramassant toutes mes valises en même temps comme si elles n'étaient pas super lourdes, vu que j'ai passé beaucoup de temps à les porter une par une jusqu'à la voiture - Linda... peux-tu m'ouvrir le coffre ?



Alyssa : Oh, bien sûr.



Quand il a mis la dernière valise, j'ai mis le rasoir dans un sac à dos et il a souri en voyant ça.



Homme : Vous n'en aurez plus besoin ?



Alyssa : Je ne vous trouve pas si dangereux.



Homme : Comment pouvez-vous en être si sûre ?



Alyssa : Je ne sais pas... je le sens juste - dis-je en haussant les épaules - Et Linda ?



Homme : J'aime bien donner des surnoms aux gens que j'aime, c'est naturel chez moi.



Alyssa : Vous m'aimez bien ? On se connaît depuis quoi... 20 minutes ?



Homme : Je n'ai pas besoin de beaucoup de temps pour savoir quand je veux ou suis intéressé par quelque chose ou quelqu'un.



Alyssa : Et comment devrais-je vous appeler ?



Homme : Comment voulez-vous m'appeler ?



Alyssa : Ne serait-il pas plus simple que vous me donniez votre nom ? - dis-je en souriant - Alyssa Bennet.



Dis-je en tendant la main pendant qu'il souriait, la prenant et l'embrassant sans cesser de me regarder.



Homme : Alec Stilles, enchanté de vous rencontrer, Linda.



Honnêtement... à ce stade, je dois être rouge écarlate vu que mon cœur bat à tout rompre, son sourire était si beau qu'il m'a fait me mordre les lèvres sans même savoir quoi dire.



Peut-être que la campagne n'est pas si mal après tout...



Alec : Nous ferions mieux de partir vu qu'il se fait tard et que ce n'est pas sûr.



Alyssa : C'est si mauvais la nuit ?



Alec : Non... ce n'est pas le problème.



Alyssa : Alors quel est le problème ?



Alec : Ce n'est pas sûr parce que je suis clairement intéressé par vous et vous regarder me regarder comme ça ne me facilite pas la tâche, alors nous ferions mieux de partir.



Alec Stilles, 27 ans, fils du shérif de Floyd :
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Je regarde par la fenêtre, observant le coucher de soleil... et je souris, me souvenant à quel point ma mère aimait ça. Nous avions l'habitude d'échapper à nos problèmes en allant en montagne ou en empruntant un sentier juste pour regarder le coucher de soleil ensemble.



Je me demande combien de temps la douleur du deuil est censée durer ? Aux funérailles, tout le monde disait la même chose... ça passera bientôt, tout ira bien, et seuls les bons souvenirs resteront.



Mais que sommes-nous censés faire quand la douleur ne passe pas, et que même des souvenirs comme ceux-ci font si mal ?



C'est horrible de ressentir ce vide dans la poitrine qui ne peut être comblé ni oublié.



Je sais que nous avons tous notre heure pour venir au monde et le quitter, mais ce n'est pas parce que je sais ça que je dois aussi comprendre, n'est-ce pas ?



Avant, j'étais forte comme un roc, même enfant ; il était très rare que quiconque me voie pleurer, même quand je tombais et m'écorchais le genou. Alors, putain, où est cette Alyssa forte ? Pourquoi est-ce que je n'arrive pas à gérer tout ça ? Chaque jour qui passe, j'essaie de me battre pour continuer, mais rien ne semble avoir de sens... à part ce putain de sentiment d'être laissée pour compte.



Je vois des gens de mon âge... certains sont en couple, d'autres n'y pensent pas ; certains construisent déjà leur carrière, tandis que d'autres laissent simplement le temps décider de ce qu'ils devraient faire.



Quoi qu'il en soit... ils ont réussi à aller de l'avant, alors pourquoi suis-je toujours bloquée au même endroit, comme s'il n'y avait aucun chemin devant moi à suivre, ni même un pour revenir en arrière ?



Peut-être que je suis juste trop faible, plus faible que je ne devrais l'être... Ou peut-être est-ce parce que j'ai perdu mon ancre, celle qui m'aidait toujours à voir une lumière quand tout semblait sombre.



Cet endroit lui convient... les fleurs dans les jardins, les montagnes, les chants des oiseaux.



Je me demande pourquoi elle est partie... Je sais que vivre dans la même ville que son ex-mari ne doit pas être facile, surtout quand c'est une petite ville et qu'on risque de le croiser tous les jours. Mais maintenant, en voyant les arbres tomber derrière...



Les premières maisons qui apparaissent, les rues avec quelques personnes qui se promènent, souriant en saluant d'autres personnes qui discutent, comme si tout le monde se connaissait.



L'odeur de la terre humide, les bâtiments que je n'ai pas bien vus, mais je crois qu'il pourrait y avoir un centre commercial... trois marchés et d'autres magasins.



Elle devait aimer tout ça, et ça a dû être dur de partir.



Alec : On dirait que tu aimes la ville.



Je l'ai regardé en voyant ses yeux bleus m'observer dans le rétroviseur.



Alyssa : C'est joli... pas ce que j'imaginais.



Alec : Laisse-moi deviner... tu imaginais des chemins de terre, des maisons en bois, de vieux saloons et des gens qui se promènent en jeans et en bottes comme dans les westerns ?



Alyssa : Eh bien... quelque chose comme ça.



Alec : Combien de temps comptes-tu rester ?



Alyssa : Je ne sais pas... deux ou trois semaines.



Alec : Je ne crois pas, Alyssa, dit-il en souriant.



Alyssa : Pourquoi ?



Alec : Parce que Floyd Linda te va bien.





  Chapitre 10

  Alyssa : Ça me convient ? Enfin, ce n'est pas que je n'aimais pas, mais je suis habituée à la grande ville.



Alec : Je sais qu'une petite ville comme celle-ci n'est rien comparée à ce à quoi tu es habituée, mais Floyd a ses qualités.



Alyssa : Comme quoi ?



Alec : Eh bien, nous avons un centre commercial, des marchés, des boulangeries, quelques magasins de vêtements... Nous avons ce qu'il faut, et si tu as besoin de compagnie, il sera bien mieux de te montrer que de simplement te dire ce que nous avons à offrir.



Alyssa : Nous avons ? Qu'as-tu à m'offrir ? - dis-je en souriant.



Alec : Une question dangereuse, ma belle, à laquelle je ne répondrai pas.



Alyssa : Puis-je savoir pourquoi ?



Alec : Bien sûr... pour la simple et bonne raison que tu ne pourrais pas supporter d'entendre la réponse.



Okay.... qu'est-ce que je dis maintenant ? Je le regardais bouche bée pendant qu'il souriait.



Alec : Tu vois ? Tu es tellement surprise, et pourtant je n'ai pas dit grand-chose.



Alyssa : Disons que je m'attendais à autre chose.



Alec : Comme quoi ?



Alyssa : Je ne sais pas... tu as l'air du genre mignon et romantique.



Alec : Je vois... disons que je peux être un juste milieu. Je peux être romantique si je le veux, mais la plupart du temps, tu ne trouveras pas beaucoup de romantisme en moi, ma belle... et puisque le sujet est venu, quel est ton type ?



Alyssa : Bonne question.



Alec : Et quelle est la réponse ?



Alyssa : Je ne sais pas.



Alec : Tu ne sais pas ou tu ne veux pas le dire ?



Alyssa : Je ne sais pas parce que je n'ai jamais trouvé quelqu'un que je pourrais considérer comme mon type.



Alec : Tu es très intéressante, ma belle... difficile à cerner.



J'ai souri en regardant à nouveau par la fenêtre.



Quel est ton type ?



Maintenant, je réalise que je n'ai jamais été capable de répondre à cette question, parce que je ne la comprends pas vraiment.



Y a-t-il des choses spécifiques qui m'attirent ? Oui.



Mais j'ai rencontré quelqu'un qui avait tout ça et je ne suis quand même pas tombée amoureuse.



Peut-être que mon type n'est pas si évident parce que ce n'est pas seulement charnel.



Peut-être que dans quelques années, je voudrai juste trouver quelqu'un du type que je regarderai et tout à l'intérieur de moi criera.



"Je l'ai trouvé."



Alyssa : Et quel est le tien ?



Alec : Mon type ? - J'ai hoché la tête, et il a parlé calmement - Je pense que nous sommes à égalité sur ce sujet puisque je n'ai personne que je considère comme mon type.



Alyssa : Vraiment ?



Alec : Je n'ai pas besoin de ça, ma belle... si je veux quelque chose, je le prends, que ce soit mon type ou non.



Alyssa : Juste comme ça ?



Alec : Et pourquoi cela devrait-il être difficile ? Si nous voulons quelque chose, pourquoi ne pas le faire ?



Alyssa : J'aimerais pouvoir être comme ça aussi.



Alec : Et qu'est-ce qui t'en empêche ?



Alyssa : Je pense que tes questions sont très difficiles à répondre - dis-je en souriant.



Alec : C'est là que tu te trompes, ma belle, tu n'as pas besoin de répondre parce que je pense que je connais déjà la réponse.



Alyssa : Et quelle serait-elle ?



Alec : Tu le découvriras toi-même, et ça ne prendra pas longtemps si ça ne dépend que de moi... mais Alyssa, t'empêcher constamment de vivre des expériences uniques dans la vie, ce n'est pas bon, je parle d'expérience, ce n'est pas vivre.



Alyssa : Alors tu as arrêté d'être un bon garçon ?



Alec : Ça dépend de ce que tu considères comme un bon garçon. Je suis bon à ma manière... mais j'ai arrêté de me priver de vivre comme je le veux, ma belle... sans me soucier de ce que les gens pensent ou ne pensent pas, sans m'empêcher de rien. Si je veux quelque chose, je l'obtiens. Si j'ai envie de quelque chose, je le prends. Et si j'ai envie de faire quelque chose que beaucoup considèrent comme mal, je m'en fiche. C'est la vie... je te recommande d'essayer, ma belle, tu ne le regretteras pas.





  Chapitre 11
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Pour le reste du trajet, je suis restée silencieuse, peut-être parce qu'à chaque fois que nous disions quelque chose dans cette conversation, cela remuait quelque chose en moi. Je ne sais pas, être attirée par quelqu'un comme lui, wow, c'est plus que normal. Parce que si je ne me sentais pas attirée par Alec, alors j'admettrais que j'ai un problème.


Mais ça change quand c'est un parfait inconnu.


Est-ce qu'il est beau et m'a sauvée de rester coincée pendant des heures sur cette route déserte ? Oui.


Mais le simple fait d'être beau ne change rien au fait que je ne le connais pas, et bon, il ne me facilite pas la tâche, parce que je sens ses regards et la façon dont il me parle.


Il est clair qu'il y a une tension sexuelle absurde entre nous.


Mais mon Dieu, je ne veux pas avoir d'ennuis. Disons simplement que, comme je me suis toujours impliquée avec des hommes de ma ville, les gens ont fini par parler plus qu'ils ne le devraient.


Et attention, je vivais dans une rue très fréquentée où tout le monde partait tôt au travail et ne revenait que le soir après une longue journée.


Mais il semble que même avec l'agitation quotidienne, les gens insistent pour trouver le temps de juger et de s'immiscer dans la vie des autres.


Ce qui, honnêtement
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